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Cela fait pratiquement deux
semaines que l'absence du chef
de l'Etat au 25e sommet de
l'Union Africaine à
Johannesburg a coïncidé avec
de folles rumeurs faisant de lui
la victime d'un AVC qui condui-
rait à son évacuation à Turin en
Italie, dit-on.

Il n'en fallait pas plus pour
que les supputations prennent le
rythme du souhait des conci-
toyens aux cœurs de coyote.
Que le Président annoncé à
Johannesburg n'y soit pas ou
qu'il échappe aux feux de pro-
jecteurs des caméras depuis
plusieurs jours ne suffisent guère
pour tirer une conclusion à la
hâte. Loin s'en faut.

Ces genres de rumeurs, on en
a déjà vécu. Les informations
ont déjà conduit Faure
Gnassingbé dans l'autre monde
avant que son A suivre de près
les commentaires et spéculations
sur un éventuel mauvais état de
santé du Président, on a l'im-
pression que c'est un souhait
pour une catégorie de Togolais
qu'un malheur arrive à Faure

Gnassingbé. Et les auteurs de
ces supputations ne cachent pas
leur espoir de voir subvenir un
drame fatal au sommet de l'Etat
pour assouvir leur soif dont eux
seuls comprennent les motifs.

Mais après une petite enquê-
te, il a  été démontré que l'am-
pleur que prend cette folle
rumeur dans certains milieux est
fonction d'une déception que
l'on veut coûte que coûte  édul-
corer par  une espérance illusoi-
re artificielle.

En effet, après avoir perdu
l'espoir de voir le principal chal-
lenger de Faure Gnassingbé
remporter la victoire électorale
au soir du 25 avril dernier, ceux
qui ont été amèrement déçus au
lendemain de la proclamation
des résultats ne manquent
aujourd'hui aucune moindre
occasion pour se consoler et
nourrir un espoir pouvant leur
permettre de vivre, ne serait-ce
que pour quelques jours, leur
rêve tant attendu.

Faut-il espérer en politique
une solution miracle pour parer
à des défaites électorales répé-

tées ? C'est bien la question qu'il
convient de se poser à cet
instant où tout porte à croire
que c'est suite à "  un drame
national " que le fauteuil prési-
dentiel peut basculer d'une ten-
dance à une autre. Rien n'est
évident et cela ne saurait être
automatique. Mais notre oppo-
sition telle qu'elle est connue jus-
qu'à ce jour ne peut rêver obte-
nir le pouvoir sur un plateau

d'or même si le mal que certains
souhaitent à leur Président
venait à se réaliser, ce qui n'ar-
rivera d'ailleurs pas. Il n'est dit
nulle part que si Faure
Gnassingbé n'est pas candidat
à une élection présidentielle, le
parti au pouvoir sera privé
d'une autre personnalité vala-
ble pour le représenter à la
course au fauteuil présidentiel.

De la manière dont l'opposi-

tion togolaise se prend pour
toujours mordre la poussière à
chaque élection, c'est de la
même façon qu'un candidat
d'UNIR autre que Faure
Gnassingbé la battra à toute
élection si le mal réel n'est pas
corrigé de si tôt. La preuve, les
mêmes figures de l'opposition
qui ont tous échoué face à
Gnassingbé Eyadema conti-
nuent de traîner les mêmes lacu-
nes face à Faure Gnassingbé
sans jamais parvenir à s'entend-
re sur le moindre accord interne.
En politique, la victoire ne s'ob-
tient pas par un effet de hasard
et le pouvoir ne tombe pas du
ciel même si le parti présidentiel
venait à changer de porte-
flambeau.

Au demeurant, l'heure n'est
pas à la réalisation des chimè-
res politiques. Malade ou pas,
Faure Gnassingbé  reste le
Président élu du Togo et quoi
qu'il en soit, la victoire s'obtien-
dra toujours au bout d'une dure
bataille politique et électorale.
Nous craignons d'ailleurs de voir
très déçus  ceux qui salivent
déjà de voir leur vœu malsain
se réaliser.

La Rédaction  

Rumeurs sur la  santé du Chef de l'Etat :

Quand la défaite électorale fait place à des solutions miracles

Faure Gnassingbé, Président de la République

retour triomphal ne vienne le ressusciter. La radio trottoir est la plus
vieille presse que connaît la planète terre, mais au Togo, les rumeurs sur la
santé du chef de l'Etat font une exception assez rare.

Les Togolais sont dans l'ex-
pectative de connaître le gou-
vernement Klassou. Avant que
celui-ci  ne prenne corps dans les
heures qui viennent, chacun
s'accorde à poser un regard sur
le nombre de ministres que cet
exécutif pouvait comporter.

La nomination de M. Klassou
a été diversement partagée
par l'opinion. Mais à premier
point de vue, il est clair que,
Sélom  Klassou étant un ''enfant
de la maison'', UNIR entend
assumer sa victoire. Deux
semaines après que la fumée
soit sortie, l'attente est relative-
ment longue et les spéculations
vont bon train. Certains pen-
sent que, le parti victorieux du
scrutin présidentiel d'avril der-
nier serait à court d'idées, ce
qui explique ce silence. Mais
cette attente n'est-elle pas en
passe de prêter le flanc à cer-
tains leaders de l'opposition
qui estiment que le parti est en
panne de stratégies ? 

Contrairement à cette
manière de concevoir les cho-

ses, le chef du gouvernement
est plutôt plongé dans les
consultations et très bientôt, le
nouvel exécutif très attendu
fera surface.

Au lendemain de la  nomina-
tion de Klassou à la tête de la
primature, nous étions de ceux
qui ont tiré la sonnette d'alar-
me pour avertir le  parti UNIR
que, lorsqu'un parti sort  victo-
rieux d'une élection, il assume.
Cependant, vu le temps passé
depuis le 05 juin, les pourfen-
deurs estiment que si Faure
Gnassingbé et M. Komi Sélom
Klassou n'ont pas pu dégager
une nouvelle équipe, c'est qu'il
n'y aurait rien de nouveau sous
le soleil. Comme pour dire, ce
sont les mêmes qui vont un tout
petit peu changer de place. Ce
qui est sur toute la ligne super-
fétatoire car à ce que nous
sachions, c'est une question
d'heures pour que les Togolais
fassent connaissance du nouvel
exécutif.

Mais ce qui préoccupe tant
les Togolais dans leur ensem-
ble, c'est l'effectif des membres

du gouvernement. Les observa-
teurs avisés estiment que le
Togo n'a plus besoin d'une plé-
thore de ministres mais un petit
nombre de ministres compé-
tents qui pourront  relever les
défis qui s'imposent à nous à ce
troisième millénaire. Les minist-
res approximatifs dont la com-
pétence ferait insulte au pays,
le citoyen Togolais  n'en veut
plus car les enjeux de l'heure
sont nombreux. Le chef de
l'Etat Faure Gnassingbé en
nommant Klassou, sait qu'il
serait à la hauteur de sa tâche.
C'est pourquoi, il faut guérir le
mal par la racine en écartant
l'idée de voir un gouvernement
qui répond au seul critère de
quantité.

La nécessité d'opter pour la
qualité serait un gage pour la
résolution des crises sociales
qui ont secoué le pays avant la
dernière présidentielle. Ce que
tous les ministres attendus à ce
gouvernement doivent com-
prendre, c'est qu'il faut qu'ils
donnent le meilleur d'eux-
mêmes pour l'intérêt de toute

la nation. Venir au gouverne-
ment ne doit pas être un rac-
courci pour s'enrichir mais un
sacerdoce. Ceux qui doivent
arriver dans ce gouvernement
pour saper les efforts du prési-
dent Faure ne seront pas les
bienvenus. Seul l'intérêt du
pays doit être mis en exergue.

Dans ce même ordre d'idée,
les députés à l'assemblée
nationale ont l'obligation d'in-
terpeller les ministres qu'il faut

pour des explications dans le
but d'éclairer l'opinion comme
cela se passe dans les démo-
craties les plus avancées. Le
Togo ne doit plus arborer une
image hideuse aux yeux de la
communauté internationale du
seul défaut d'un ministre de la
République. Notre pays le
Togo doit être fort où toutes les
institutions de la République
jouent pleinement leur rôle.

Alassani

Formation du gouvernement Klassou :

Komi Sélom Klassou, Premier ministre

La nécossité d'optor pour la qualité dos ministros
capablos do fairo faco aux défis do l'houro
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Dans le grand Kloto, l'Inspection
de l'Education a procédé à l'annu-
lation de  la composition de la
science physique comptant pour le
troisième trimestre au second
degré. La classe de quatrième a
été plus particulièrement concer-
née par cette mesure. Il été décidé
que les élèves de cette classe
reprennent la composition du troi-
sième trimestre en sciences phy-
sique le 26 juin prochain dans toute
la préfecture de Kloto voire
d'Agou et de Kpélé-Akata.

En effet, la fuite, selon nos
enquêtes, serait partie d'un
Collège d'Enseignement Général
d'Initiative Locale(CEGIL) située
dans le Kloto. Nous réservons
pour l'instant de citer le nom de
l'établissement scolaire et de l'au-
teur de cette forfaiture en atten-
dant de boucler nos enquêtes.

D'après nos recoupements, la
fuite proviendrait du chef d'éta-
blissement en personne. Il a cru
devoir aider une élève de 4e en
lui filant l'épreuve de physique
dont il a une copie plusieurs jours
avant le début de la composition
du dernier trimestre.

Les indiscrétions laissent croire
qu'il existerait entre ce directeur
d'école et l'élève des relations
amoureuses dites coupables. La
jeune élève en classe de 4e en
possession de cette épreuve et
bien solidaire, n'a pas voulu pri-
ver ses meilleures amies de ce joli
cadeau bien généreux. Les autres
aussi en ont fait plusieurs copies.
C'est le secret africain. " Ne dit
rien à personne. "
Malheureusement, ce secret de
polichinelle s'est petit à petit
étendu dans la ville entre amis.

Au finish, les élèves détenteurs
de cette épreuve de sciences
physiques ont commencé par en
faire du commerce en la vendant
à 1000 francs ou 500 francs à
leurs camarades de la même
classe.

Et c'est de bouche à oreille que
l'information est parvenue à l'au-
torité compétente. Les enquêtes
ont permis de détecter  l'auteur
de la fuite qui se trouve être le
chef d'établissement. Mais avant
que la police ne mette la main sur
lui, il a déjà traversé la frontière
Togo-Ghana. C'est ainsi que les
compositions du troisième trimest-

re prévues pour être bouclées le
lundi 15 juin ont connu une grave
perturbation. L'épreuve de scien-
ces physiques sera reprise le 26
juin sur décision de la direction
régionale de l'éducation (DRE-
Atakpamé).

Pour s'assurer que la fuite ne
s'est pas généralisée dans les
autres disciplines, la DRE a ordon-
né à l'inspection de Kloto de lui
faire parvenir les notes des

copies corri-
gées des
épreuves de
la composi-
tion de ce
t r i m e s t r e .
Les classes
de 4ème
sont beau-
coup plus
ciblées, mais
a u c u n
niveau n'a
été exclu,
selon nos
i n f o r m a -
tions.

En milieu
de semaine
d e r n i è r e ,

toutes ces notes ont été envoyées
à la DRE-Atakpamé qui décidera
de la suite à donner à cette fuite.
Mais de sources proches des
autorités de l'Education de la
région des plateaux et de la pré-
fecture de Kloto plus précisément,
cette fuite ne concerne que les
sciences physiques et quelques
établissements, ce qui suppose
que l'annulation de cette discipli-
ne suffit pour parer à ce mal.

Commentaire 
Quelle  humiliation  pour un

premier responsable d'un éta-
blissement scolaire de s'adonner
à une telle bassesse ! Pour aider
une élève en classe de 4e, a-t-on
besoin de lui remettre secrète-
ment l'épreuve ? Que peut chan-
ger la seule note de sciences
physiques sur la moyenne géné-
rale annuelle chez un élève ? Cet
acte du chef d'établissement
serait moins absurde s'il s'agis-
sait d'une épreuve d'examen
national.

Si nous savons que l'année
scolaire compte trois trimestres et
que la moyenne d'un trimestre se
calcule par l'addition d'une
dizaine de notes de composition
et puis de classe divisées ensuite
par le nombre de coefficients
avant chercher à calculer la
moyenne annuelle, alors ce serait
très étourdi que pour cette peti-
te chance extrêmement mince, un
directeur de collège pousse le
risque de commettre un tel acte.

Ce chef d'établissement par
cette idiotie sans précédent fait
la honte des enseignants censés
donner la bonne éducation aux
élèves.

Non seulement il a filé l'épreu-
ve à une élève, mais aussi, il fait
cour à ses jeunes filles élèves
qu'il est appelé à éduquer. Sa
faute est bien grave, très grave
et l'autorité a l'obligation de
remuer ciel et terre afin de met-
tre la main sur cet indélicat
directeur pour qu'il serve
d'exemple aux autres qui seront
tentés d'en faire autant.

N.O.

Composition 3e trimestre : Fuite d'épreuve de sciences physiques  dans le kloto :

Lo chof d'établissomont coupablo  on fuito vors lo Ghana

D'après les estimations de
l'UNICEF qui ont été recueillies à
travers le monde, plus de 64
millions de femmes âgées de 20 à
24 ans ont été mariées  avant
l'âge de 18 ans. La pratique de
mariage précoce est très répan-
due en Afrique, particulièrement
en Afrique de l'Ouest et du centre
où 41% de femmes de 20 à 24
ans se sont mariées avant l'âge de
18 ans.

Au Togo l'ampleur des grosses-
ses et mariage chez les adoles-
centes est caractérisée par les sta-
tistiques suivantes : 25,2% des
filles de 20-29 ans se sont
mariées avant l'âge de 18 ans et
8,1% des femmes de 20-49ans
avant l'âge de 15 ans. Notons que
pour ce qui est des grossesses
précoces au Togo, sur 100 filles
de 15 à 19 ans environs, 17 ont
déjà donné naissance ou sont por-
teuses de grossesse.

Face à cette situation qui limite
les possibilités pour les adolescen-
tes de s'épanouir et de contribuer

au plein développement de leurs
communautés, l'Etat Togolais a pris
depuis plusieurs années des mesu-
res juridiques et institutionnelles
pour la protection de l'enfant en
général et de l'adolescente en
particulier. La société civile, les
communautés, les chefs tradition-
nels, les responsables religieux et

les partenaires techniques et
financiers pour leur part, ont aussi
mené des actions pour lutter cont-
re ces deux phénomènes.

Signalons qu'avec toutes ces
actions de l'Etat, où il a été élabo-
ré un programme national de lutte
contre les grossesses et mariages
précoces, aussi de la société civile

et des efforts des parents ainsi
que des communautés, la tendan-
ce est à la baisse mais le niveau
reste toujours haut.

Pour Dédé Ahoefa ministre de
l'Action Sociale, de la Promotion
de la femme et de
l'Alphabétisation, il est toujours
nécessaire de continuer  par lutter
pour construire un Togo où toute
adolescente sera protégé contre
ces phénomènes de grossesses et
de mariages précoces.

Pour agir sur les réelles causes
de ces mariages et grossesses
précoces, elle a signifiée qu'au
cours de ce mois de juin des
consultations se feront avec les
leaders religieux et traditionnels
dans presque toutes les régions du
Togo en vue d'identifier les straté-
gies communautaires optimales de
lutte contre ce phénomène. Cela a
été le lieu pour elle de remercier
tous les partenaires qui les ont
appuyés lors de l'élaboration du
programme national de lutte cont-
re les grossesses et mariages pré-
coces.

Elle a aussi saisi cette occasion
pour lancer un appel pressant à
tous les acteurs pour qu'ensemble
ils puissent contribuer à la cons-
truction d'une dignité humaine et
aussi d'un meilleur respect des
droits de l'enfant.

Elom

Journée de l'enfant africain :
Une 25ème édition placée sous le signe de la dignité

humaine et du respect des droits de l'enfant
" 25 ans après l'adoption de la CADBEE, accélérons notre effort collectif pour mettre fin au mariage des

enfants en Afrique ", tel a été le thème choisi au niveau international pour marquer la célébration de la jour-
née de l'enfant Africain. Pour une fois encore, le gouvernement togolais à travers  le ministère de l'Action
Sociale, de la Promotion de la Femme et de l'Alphabétisation n'a pas manqué à la tradition. C'est ainsi qu'il a
organisé le 16 juin dernier  à l'hôtel Eda-Oba  une grande cérémonie  qui a attesté l'engagement des autori-
tés  de lutter pour la cause des enfants qui sont l'avenir de demain. Placé sous le thème national " ensemble
intensifions notre lutte contre les grossesses et les mariages précoces " cette édition de 2015 a connu la parti-
cipation des membres du gouvernement, des représentants des organisations internationales, des représentants
des 0NG ainsi que des chefs traditionnels et religieux.

Vue partielle de l’assistance lors de la cérémonie

Florent Maganawè, ministre des Enseignements Primaire et Secondaire
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Le changement climatique n'est
pas un mirage mais une réalité qui
coûte des milliards de francs CFA
chaque année et qui risque de ne
pas laisser un monde vivable aux
générations futures. On note de nos
jours une imprévisibilité des saisons
de pluies, la sécheresse en
Californie, des inondations records
au Bangladesh, la montée des eaux
dans les îles du Pacifique, des feux
de brousse en Australie et enfin la
fonte de la calotte glacière aux
pôles. Il s'agit donc des calamités
naturelles très inquiétantes qui sont
à l'origine du réchauffement clima-
tique.

C'est ce constat qui a poussé la
délégation de l'Union Européenne
au Togo à organiser une confé-
rence de presse  sur la journée
européenne de la diplomatie du
climat, le mercredi 17 juin 2015 à
Lomé. Il était question pour
Nicolas  Berlanga Martinez
ambassadeur, chef de la déléga-
tion de l'Union Européenne et les
ambassadeurs de France et
d'Allemagne, d'attirer l'attention
des populations togolaises à tra-
vers les médias, sur les menaces
de l'action humaine sur l'environ-
nement.

Les activités humaines et
notamment l'émission des gaz à
effet de serre et la déforestation,
modifient délicatement le climat.
L'impact ne se limite pas à une
montée du niveau des océans,
avec des sécheresses et des
pluies moins régulières. Au Togo,
les intempéries sont devenues
moins prévisibles et plus extrê-
mes.

Les populations constatent
depuis plusieurs années un dérè-
glement du calendrier des saisons
qui affectent sérieusement la

qualité et la quantité des récoltes
d'une part, et qui provoquent de
fortes inondations de l'autre. La
désertification et la déforestation
sont de plus en plus intenses et
visibles à cause des activités ou
d'actions humaines.

Le climat est menacé à tous les
niveaux de la planète terre ; c'est
pourquoi l'Union Européenne est
depuis longtemps en première
ligne dans la lutte contre ce qui
est l'un des principaux défis à l'é-
chelle planétaire. Ainsi c'est sous
l'impulsion de l'Europe qu'a été

signé en 1997 le Protocole de
Kyoto, le plus ambitieux mécanis-
me visant à limiter les gaz à effet
de serre. Ce Protocole devra être
remplacé lors de la conférence
Nationale des Nations Unies pour
le changement climatique, dite "
COP21 ", qui aura lieu à Paris du
30 novembre au 11 décembre. A
en croire les représentants de l'EU
au Togo, la lutte contre le change-
ment climatique n'est contraire au
développement économique ;
entre 1900b et 2012, l'EU a
réduit ses émissions de 19% alors
que sa croissance économique
atteint 45%.

L'UE apprécie à sa juste valeur
l'engagement international du
Togo en faveur d'une solution
face à cet enjeu crucial et recon-
naît que la participation du Togo
à une réponse commune doit être
différenciée et compatible avec
les autres défis qu'il doit relever :
le développement, la création
d'emplois, la croissance démogra-
phique, la sécurité maritime et la
stabilité régionale. L'Union
Européenne et le Togo ont toutes,
les raisons de s'allier pour appor-
ter ensemble une solution aux
défis de l'heure. Le Togo, par son
action déterminée et sa sensibilité

aux questions environnementales,
peut être fédérateur d'une posi-
tion commune au sein du Groupe
Afrique, comme il s'emploie à l'ê-
tre dans les domaines de la sécu-
rité maritime et du développe-
ment.

La porte parole de la déléga-
tion de l'UE au Togo a déclaré
que cette institution sera solidaire
du Togo pour relever le défi com-
mun du climat ainsi que ceux qui
sont propres aux sociétés en plein
essor économique, social et poli-
tique. Des actions concrètes sont
d'ores et déjà en cours : la coopé-
ration allemande accompagne le
Togo dans sa lutte contre la défo-
restation, la coopération françai-
se est active dans la gestion des
déchets et de leurs émissions, la
coopération européenne finance
la lutte contre les inondations. "
Nous encourageons le Togo et la
société civile togolaise à faire
entendre leurs voix, avec celles
des autres africains. Travaillons
ensemble pour que la conférence
de Paris soit un succès pour tous,
au service du développement
équitable et respectueux de
notre maison commune ", a conclu
le porte-parole de la délégation.

Pierre POULI 

LUTTE CONTRE LE CHANGEMENT CLIMATIQUE :

L'UE apprécio l'ongagomont intornational du Togo à froinor la calamité

Les trois Ambassadeurs (de la gauche à la droite : France, UE et Allemagne)

Après cinq ans de mise en œuvre
du Programme National
d'Investissement Agricole et de
Sécurité Alimentaire (PNIASA), les
partenaires techniques et financiers
notamment la Banque Mondiale, le
FIDA, la BOAD, la BIDC, la GIZ et le
Gouvernement Togolais ont effec-
tué une mission de deux semaines
dans la région des Plateaux,
Centrale, Kara et Savane. C'est une
mission qui a eu pour objet de cons-
tater et d'analyser les avancés qui
ont été enregistrées par les diffé-
rents projets du PNIASA et  d'ap-
précier aussi  les résultats et pro-
grès qui ont été obtenus dans la
mise en œuvre de cet ambitieux
programme qu'est le PNIASA.

Des  manquements et défis à
relever ont fait objet de préoccu-
pation au niveau des bénéficiaires
que des partenaires. C'est pour
une bonne restitution des conclu-
sions de cette 6ème mission
conjointe d'appui à la mise en
œuvre des projets du PNIASA, que
le Colonel Ouro Koura Agadazi a
convié la presse le vendredi 19
juin dernier à son cabinet.

Un cadre de production renfor-
cé et une qualité de vie améliorée
des populations, telle est l'image

que présente le Togo d'aujourd'hui
après avoir été de nouveau hono-
ré pour une seconde fois par la
FAO à l'occasion du 39ème som-
met de Rome. Après le Projet
d'Appui au Développement
Agricole au Togo (PADAT), le
Projet d'Appui au Secteur Agricole
(PASA) et le Programme de
Productivité en Agricole en
Afrique de l'Ouest (PPAAO-Togo),
plusieurs autres projets comme le
Programme de Développement
Rural y compris l'Agriculture
(PRoDRA) et récemment le
Programme national de Promotion
de l'Entrepreneuriat rural (PNPER)
ont été lancés sur le terrain.

Avec l'implication effective des
organisations paysannes  dans la
mise en œuvre de ces projets la
Coordination Togolaise des
Organisations Paysannes et
Producteurs Agricoles (CTOP) et
ses faîtières  est arrivé à renforcer
la structuration et la  gouvernance
au sein des différentes coopérati-
ves. Aujourd'hui à travers les
acquis du PNIASA, la production
de la filière animale est passé de
3,5 millions de têtes en 2014 à
1,5 millions  en 2010 pour les
petits ruminants, de même que du
coté des volailles l'on peut noter

une augmentation de 15 à 10
millions dans le courant de cette
même période. Ces résultats salu-
taires ont été obtenus grâce à l'in-
troduction de géniteurs améliora-
teurs et à une meilleure maîtrise
des maladies animales dues à un
taux de couverture vaccinale
atteignant 96% dans certaines
régions.

Du côté des halieutiques des
progrès substantielles ont été aussi
relevé  et que la production pisci-
cole est passée de moins de 5 ton-
nes de poisson en 2010 à 24 ton-

nes en 2014. Quant aux filières
végétales de rente ont peut aussi
relever une amélioration sensible
du point de vue qualitatif que
quantitatif. Ce sont des avancées
qui ont été salué sur le terrain par
les partenaires techniques et
financier notamment la Banque
Mondiale, le FIDA, la BOAD, la
BIDC et la GIZ  et aussi par la
présidente du Fond mondiale pour
l'agriculture et la sécurité alimen-
taire. Elle a pour sa part apprécié
ce progrès notable en termes de
production et d'accroissement de

la productivité, avec une meilleure
amélioration des revenus des
acteurs centraux que sont les pay-
sans. Notons que mis à part ces
résultats qui réjouissent les parte-
naires et l'ensemble du gouverne-
ment, des faiblesses aussi sont
relevés au niveau des infrastructu-
res qui ont connu un grand retard
sur l'ensemble du territoire. C'est
l'occasion pour le ministre de
l'Agriculture de l'Elevage et de la
Pêche de remercier l'ensemble
des partenaires pour le soutien et
la confiance qu'ils placent en eux.

Par rapport aux résultats il se
réjouit aussi mais en même temps il
souligne que ce sont des résultats
qui les engagent sur leur respon-
sabilité à plus travailler pour arri-
ver à surmonter les contraintes et
les faiblesses de la 6ème mission
conjointe d'appui à la mise en
œuvre des projets  du PNIASA. Il a
rappelé que ce soit au niveau des
partenaires techniques et finan-
ciers et qu'au niveau du ministère
ils travailleront de façon collective
dans les jours à venir pour pouvoir
relancer de nouveau la machine
de façon à remonter les difficultés
et à combler les attentes des pro-
ducteurs.

AGBE

6ème mission conjointe d'appui à la mise en œuvre des projets du PNIASA :
Des résultats satisfaisants avec des avancés salutaires

relevés par les partenaires techniques et financiers  

Les partenaires échangeant avec les paysans
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Le mois béni de Ramadan a
débuté  depuis la semaine der-
nière chez les musulmans du
monde entier. C'est le mois au
cours duquel tout musulman,
jouissant d'une parfaite santé,
est appelé à observer le jeûne,
3e pilier de l'Islam. Ramadan,
c'est aussi le mois de partage,
de don et d'invocation à Allah.
Le musulman est donc contraint
de se réserver de manger, de
boire du matin jusqu'à 18h et de
se refuser certains comporte-
ments peu religieux.

Les fidèles de Mahomet, du
quartier Tokoin Forever ont eu
le privilège d'accueillir une
mosquée inaugurée pour la cir-
constance par le président de
l'Union Musulmane, M. Inoussa
Bouraïma en ce mois béni de
ramadan. Ils étaient des cen-
taines à prendre part à cet

évènement, les populations de
ce quartier et ses environs, le
vendredi 19 juin 2015,
deuxième jour du carême. On
notait également la présence
des anciens ministres et filèdes
musulmans, messieurs Barry
Moussa Barkey, Fambaré
Natchaba, du président de la
cour constitutionnelle M.
Aboudou Assouma, du DG de
Togocell, M. Acha Dédji, de
nombreux Oulémas, des Imams
et des  dignitaires religieux.

La lecture du coran a mar-
qué l'ouverture de cette céré-
monie d'inauguration exécutée
par le frère en Islam Ouléma
Adnane, suivi du discours du
président du comité d'organi-

sation, M. El Hadj Issa Baba
Oukpédjo.

Dans son allocution, le prési-
dent du comité d'organisation
de cette cérémonie a tenu d'a-
bord à remercier tous les fidè-
les musulmans qui ont bien
voulu partager ces moments de

joie avec les frères en islam du
quartier Tokoin Forevever.

Il a également rendu hom-

mage aux donateurs que sont
les familles Alassani et Atcha
Dédji qui ont par ce geste
d'altruisme, diminué les peines
des musulmans de ce quartier
qui sont parfois obligés de
parcourir des Kilomètres pour
trouver une mosquée afin d'a-
dresser leur prière à Allah. En
s'inspirant des versets cora-
niques, il a reconnu que, ''qui-
conque construit une mosquée
pour la communauté, Allah lui
construira une maison au para-
dis''. Cette nouvelle mosquée
d'architecture moderne est
dédiée à feu El Hadj Ahmad
qui, de son vivant a nourri le
besoin d'en construire, mais
malheureusement a été arra-
ché à l'affection de ses enfants.

El Hadj Issa Baba Oukpédjo
a donc invité tous les fidèles de
Mahomet à venir adresser
leurs invocations à Allah dans
cette nouvelle mosquée pour le
bonheur de toute la commu-
nauté. Intervenant au nom des
familles initiatrices à savoir les
familles Alassani et Atcha
Dédji, l'Imam Adam, président
du comité de gestion de ce
joyau a adressé ses sincères
remerciements à tous ceux qui

ont fait le déplacement de ce
lieu pour suivre l'évènement
dans la bénédiction d'Allah.

Selon les explications four-
nies par l'architecte M. Sani,
maître d'ouvrage de ce joli
joyau, cette mosquée, construi-
te sur 20 m sur 25 a été réali-
sée pendant deux ans sur la
base des techniques modernes
pour sa pérennité.

Longue de 50 m2, cette mai-
son d'Allah comporte un souter-
rain de 3 m de profondeur
pouvant contenir jusqu'à 400
personnes. Elle dispose d'un
rez-de-chaussée de 450 pla-
ces, une autre réservation de
70 places, deux grandes ter-
rasses de 50 places avec les
pavés disposant aussi 50 pla-
ces.

Au total, cette mosquée a
été conçue pour contenir 1150
fidèles musulmans. Elle compor-
te aussi des toilettes, des lieux
d'ablution et un bureau pour
l'Imam de la mosquée.

Quant au président de
l'Union Musulmane, il a rendu
grâce à Dieu le tout puissant en
ce début du mois de ramadan.
''Heureux sont ceux qui ont
construit une mosquée à Allah'',

a-t-il reconnu avant d'évoquer
l'utilité que revêt une mosquée
dans la vie d'un musulman. Il a
insisté sur le fait que, une
œuvre humaine, pour sa péren-
nité doit être entretenue. C'est
pourquoi, il a appelé les pre-
miers responsables à veiller
pour que cette mosquée soit
toujours mise au propre.

Après l'investiture de El
Hadj Moutawakilou, l'Imam qui
officiera dans cette maison
d'Allah, cérémonie qui consiste
à lui faire enrouler le foulard
de l'imamat autour du front et
la remise solennelle de la
canne religieuse par le premier
responsable de l'Union
Musulmane, il a été procédé à
la coupure du ruban symbo-
lique suivie de la visite guidée.
Rappelons que, le jour de cette
inauguration coïncidait avec le
premier vendredi du mois de
Ramadan.

Ainsi, tous les fidèles musul-
mans présents à cet évènement
ont prié ''Djouma'' en implorant
ensemble Allah pour que sa
grâce divine descende sur tout
le pays.

El Hadj Arimiyao 

Œuvres de bienfaisance des familles Alassani et Atcha-Dédji :
La grando mosquéo EL HADJ AHMAD do Tokoin

Forovor offorto à la communauté musulmano 
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ACTUALITÉ

Pour un meilleur impact de la
politique d'intégration sur la vie
des communautés et son appro-
priation par les populations, les
médias ont été sensibilisés le merc-
redi 17 juin dernier par la nouvelle
équipe de la cour de justice de la
CEDEAO qui était en tournée à
Lomé. Composée de l'Honorable
juge Jérôme Traoré de nationalité
Bourkinabaise, du Docteur Fall
Daouda d'origine Sénégalaise, du
Greffier Nigérien  Aboubacar
Diakiti et du chargé de l'informa-
tion, Hounkanrin Félicien de natio-
nalité Béninoise, cette équipe lors
de sa tournée, s'est attelée à  infor-
mer les médias sur l'existence de la
Cour de justice, sur sa mission et
ses activités.

Basée à Abuja au Nigéria, la
Cour de justice de la communauté
CEDEAO a été  créée conformé-
ment aux dispositions des articles
6 et 15 du traité révisé de la
Communauté Economique des
Etats de l'Afrique de l'ouest.
Généralement elle est composée
de sept Juges indépendants, de
haute valeur morale, nommés
par la conférence des Chefs
d'Etat et de gouvernement, parmi
les ressortissants de la commu-
nauté pour un mandat de quatre
ans non renouvelable. Sa mission
est d'assurer le respect du droit,
des principes d'équité et des
droits de l'homme dans l'espace
communautaire.

Elle aussi pour mission l'inter-
prétation et l'application des tex-
tes de la communauté c'est-à-

dire, traité, conventions, protoco-
les, règlementations, directives,
décision et tous les autres instru-
ments subsidiaires adoptés par la
communauté.

Parlant des compétences, l'on
peut distinguer au niveau de la
Cour deux types de compétences
à savoir : la compétence consulta-
tive et celles contentieuses.

En matière d'arbitrage, la
Cour remplit également les fonc-
tions d'arbitre en attendant la
mise en place du tribunal arbitral
prévu par l'article 16 du traité
révisé. Pour saisir la Cour de jus-
tice de la CEDEAO, le président
de l'équipe Honorable Juge
Jérôme Traoré a souligné que
tout Etat membre, les Institutions
de la communauté, ainsi que ses
membres, les personnes physiques
ou morales, les juridictions natio-
nales sont habiletés à saisir la

Cour. Consciente des efforts
qu'elle doit fournir en termes de
communication et d'information
en direction du public, la nouvelle
équipe a d'ores et déjà commen-
cé par renforcer son dispositif
communicationnel.

A cet effet, elle a identifié les
parties prenantes de cette straté-
gie et a depuis lors intégré dans
son programme de travail l'orga-
nisation de session d'information
aussi bien à l'endroit des bar-
reaux des Etats membres.

C'est par cette stratégie, que
la nouvelle équipe espère établir
davantage entre la juridiction
communautaire et les citoyens
Togolais des rapports judiciaires
pour le  plus grand bien des
populations, mais aussi pour l'im-
prégnation ainsi que la consoli-
dation du droit communautaire.

Junior

Cour de justice de la CEDEAO :
Des médias sensibilisés sur la mission

et les activités de la nouvelle équipe
Après la tenue en

octobre 2009 de la
deuxième session
extraordinaire du
Synode des Evêques
pour l'Afrique, il a été
recommandé un manuel
pastoral sur le VIH/SIDA
pour tous ceux qui sont
engagés dans le ministè-
re ecclésial de lutte
contre le SIDA. Pour une bonne dif-
fusion de ce manuel, une formation
des formateurs du Symposium des
Conférences Episcopales en
Afrique et à Madagascar (SCEAM)
s'est tenue le mercredi 17 juin der-
nier à FOPADESC. Objectif de
fournir des idées et des lignes
directives aux facilitateurs, en vue
de créer une bonne stratégie de
diffusion efficace qui permettra de
renforcer les compétences et les
capacités afin de mieux servir les
personnes vivant avec le
VIH/SIDA.

C'est un manuel de formation
qui représente les efforts qui ont
été réalisé par  l'Eglise au niveau
de l'Afrique  et en particulier les
paroisses locales et les organisa-
tions caritatives tels que les
Caritas diocésaines et paroissia-
les et encore d'autres groupes qui
continuent de jouer un grand rôle
dans la lutte contre la pandémie
du VIH/SIDA.

Présenté au comité permanent
du Symposium des Conférences
Episcopales en Afrique et à

Madagascar (SCEAM) en octob-
re 2012, ce manuel a été adop-
té pour être diffusé à toutes les
conférences épiscopales. C'est
pour  promouvoir l'initiative 2015
que les membres ont accepté de
fournir des directives de diffusion
pour les animateurs, en vue d'é-
largir l'accès au traitement anti-
rétroviral des personnes vivant
avec le VIH/SIDA. Des directives
qui vont permettre à tout un cha-
cun dans les jours à venir  d'avoir
une bonne compréhension com-
mune du manuel de formation
pastorale.

Aussi  les coordinateurs de
lutte contre le VIH/SIDA seront en
mesure de partager et de s'inspi-
rer de l'expérience des uns et des
autres, en ce qui concerne les
lignes directives qui sont relatives
à la diffusion du manuel de for-
mation, et que les animateurs
pourront avoir une connaissance
approfondie des enseignements
de l'Eglise et une véritable
connexion de la pandémie du
VIH/SIDA.

Kodjo

Lutte contre le VIH/SIDA :
L'Egliso ronforco los compé-

toncos ot los capacités dos
agonts du ministèro occlésial

Des responsables et membres
d'associations de jeunes étaient en
réunion samedi 20 juin dernier à
Lomé. C'est une rencontre  organi-
sée par le nouveau bureau exécu-
tif du Conseil National de la
Jeunesse (CNJ). La jeunesse reste
et demeure un maillon important
dans la communauté.

Non seulement elle est la relè-
ve de demain comme l'on a l'ha-
bitude de le dire, mais elle cons-
titue la force active dans le déve-
loppement du pays par sa main
d'œuvre irremplaçable dans cer-
tains secteurs d'activités. Au Togo
le ministère en charge de la jeu-
nesse a créé une institution diri-
gée par des membres d'organi-
sations de jeunes ayant l'ambition
d'œuvrer pour l'épanouissement
de toute la jeunesse togolaise.

Après un an environ d'activité,
le bureau de cette institution a
trouvé une occasion pour faire le
bilan des activités qu'elle a
menées et faire ensuite  la lumiè-
re sur le plan stratégique d'action

triennale dont sont issues les
grandes lignes qui  devraient
conduire  le  mandat en cours.
Cette rencontre a permis aux lea-
ders d'associations membres du
CNJ de s'outiller afin d'orienter
leurs actions au niveau des
démembrements de l'institution
ou de leurs différentes organisa-
tions.

Selon le président du CNJ,
Régis Lidaouwessodjolo BAT-

CHASSI, ce plan a déjà eu l'as-
sentiment du gouvernement par le
biais du ministre de tutelle qui se
dispose de l'accompagner. Le
Conseil National de la Jeunesse a
saisi cette opportunité pour
appeler les partenaires  à la
mobilisation dans la mise en
œuvre de ce plan et ceci dans le
plus grand intérêt de la jeunesse
togolaise.

Pierre 

Action des jeunes pour le développement :
Le CNJ-TOGO présente son plan d'action triennale

La table d’honneur lors de la conférence...

Vue partielle de l’assistance
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